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Evangelisch-reformierte Kirche des Kantons Freiburg

Eglise évangélique réformée du canton de Fribourg

Zusammen mit dem Rat des Schweizerischen Evangelischen Kirchenbundes (SEK) hält der Synodalrat der Evangelisch-Reformierten Kirche des Kantons Freiburg zur Minarett-Initiative fest: 

Die evangelischen Kirchen lehnen die Volksinitiative 

«Gegen den Bau von Minaretten» ab.
1. Die Nächstenliebe steht für die christliche Ethik im Vordergrund und im Zentrum. Ein gedeihliches Zusammenleben der Religionen in unserer Gesellschaft muss für Christen von dieser Liebe ausgehen.

2. Ein gedeihliches Zusammenleben der Religionen in unserer Gesellschaft setzt

für den Synodalrat ebenso die Anerkennung rechtsstaatlicher

Prinzipien voraus. 

3. Der Synodalrat nimmt die Sorge und Beunruhigung von Teilen der Bevölkerung über die wachsende Präsenz des Islam in der Gesellschaft wahr. Doch auch hier gilt die Ermutigung von Christus: «Euer Herz erschrecke nicht! Glaubt an Gott und glaubt an mich! (Johannesevangelium 14,1).
4. Der Synodalrat unterstützt den Rechtsstaat, und damit den Schutz der Glaubens- und Kultusfreiheit für Menschen jeder Religion. Alle Versuche einer Relativierung – von welcher Seite auch immer – weisen sie entschieden zurück.
5. Die wechselseitige Bereitschaft, die Überzeugungen und Anliegen der Menschen

anderer Religionen wahrzunehmen und zu achten, bildet die unbestreitbare

Voraussetzung für jeden konstruktiven Dialog. Das (Bau-)Recht

taugt nicht als Instrument zur ‹Lösung› religionspolitischer Konflikte.

6. Der Synodalrat wendet sich gegen jede Form von Unterdrückung und Diskriminierung von Religionen – sei es durch staatliche Gesetze oder religiöse Vorschriften.
Das gilt für die Verfolgung von Christen in bestimmten Regionen

der Welt ebenso, wie für die Beeinträchtigungen von Gläubigen anderer Religionen

in der Schweiz.

7. Die Minarett-Initiative stellt für den Synodalrat einen untauglichen und rechtlich zweifelhaften Beitrag zu einem brisanten gesellschaftspolitischen Thema dar.

Murten, den 14. Oktober 2009


Evangelisch-reformierte Kirche des Kantons Freiburg

Eglise évangélique réformée du canton de Fribourg

D’entente avec le Conseil de la Fédération des Eglises protestantes de Suisse (FEPS), le Conseil synodal de l’Eglise évangélique réformée du canton de Fribourg indique ceci concernant l’initiative contre les minarets: 

Les Eglises protestantes rejettent l’initiative populaire 

« Contre la construction de minarets ».
1. L’amour du prochain est situé au premier plan, comme au centre de l’éthique chrétienne. Une cohabitation bénéfique des religions dans notre société doit émaner pour les Chrétiens de cet amour.

2. Une cohabitation bénéfique des religions dans notre société présuppose pour le Conseil synodal la reconnaissance inconditionnelle des principes d’Etat de droit. 

3. Le Conseil synodal entend le souci et l’inquiétude d’une partie de la population à propos de l’expansion de l’islam dans la société. Mais l’encouragement du Christ fait foi: «Que votre cœur ne se trouble pas : vous croyez en Dieu, croyez aussi en moi » (l’évangile selon Saint-Jean 14,1) s’applique aussi dans cette situation.

4. Le Conseil synodal soutient expressément l’Etat de droit, la protection de la liberté de croyance et de culte pour les adeptes de toute religion. Il rejette résolument toutes les tentatives de relativiser cette liberté.

5. La disponibilité mutuelle à entendre et à respecter les convictions et les demandes des adeptes d’autres religions représente incontestablement la condition requise pour un dialogue constructif. Le droit (de la construction) ne convient pas comme instrument pour résoudre des conflits politiques.
6. Le Conseil synodal s’oppose à toute forme d’oppression et de discrimination des religions que se soit par les lois étatiques ou des prescriptions religieuses. 

Cela vaut aussi bien pour la persécution des chrétiens dans certaines régions du monde que pour les préjudices causés aux adeptes d’autres religions en Suisse.

7. L’initiative contre les minarets représente pour le Conseil synodal et le Conseil de la FEPS une contribution impropre et juridiquement douteuse à un thème brûlant de politique sociale. 

Morat, le 14 octobre 2009
